
Communiqué

La personne malade au c�ur de la réforme

Montréal, le 23 janvier- La société Québécoise vit depuis quelques années une réorganisation des soins de santé. Il
s’agit de penser  au virage ambulatoire, aux nombreux départs d’employés, à la ré-ingénierie du réseau de la santé…

L’Association catholique canadienne de la santé (ACCS), l’Association Canadienne pour la Pratique et de l’Éducation
Pastorale- Québec (ACPEP), Carrefour Humanisation-Santé (CHS) et l’Association Québecoise de la Pastorale de la
Santé (AQPS) reconnaissent les efforts du Ministère de la Santé et des Services Sociaux pour responsabiliser la
population et les milieux engagés dans la gestion des services de santé. Toutefois, à l’occasion de la
Journée mondiale des malades le 11 février 2004, nous rappelons la place prépondérante de la personne malade
dans les soins de santé. Elle est la raison d’être de tous les professionnels de la santé. En ce sens, elle nous interpelle et
nous questionne sur nos orientations.

· Faudrait-il penser davantage en termes d’humanisation des soins ?
· Faudrait-il que socialement on pense à se refaire une beauté intérieure

pour mieux repenser à l’acteur principal de cette scène publique qu’est
la personne malade ?

· La personne malade, qui est-elle ?

Elle est votre père, votre mère, votre sœur, votre frère…votre enfant… La personne
malade, fragilisée momentanément ou de façon durable, a besoin d’être soutenue médicalement, et d’une façon plus globale (i.e.
comprenant toutes les sphères de sa personne : l’aspect social, familial, médical, physique, psychologique et spirituel). Toutes les
facettes de la personne prises en considération dans leur ensemble favorisent une guérison de la personne. Nous croyons que la
personne malade est au centre du Réseau de la Santé. Tout doit converger vers elle et tout doit être fait pour elle.

Reconnaissons les différents et multiples besoins dans lesquels la personne malade se situe. Elle peut être retirée de son
milieu familial, de son milieu de travail, et elle est parfois souffrante.  Comment respecter et apporter à la personne
malade les soins nécessaires, à domicile ou en établissement, à son propre épanouissement vers la guérison dans le
respect de sa culture et de son environnement. Quelle dignité peut-on vivre, comme patient dans le Réseau de la Santé,
quand les préoccupations sont tellement loin de l’acteur principal  ?

N’oublions pas que la personne malade se sent seule, parce qu’elle est coupée de sa vie quotidienne, de sa vie auprès
de sa famille et de ses amis. Ces points de repère ne sont plus là… Elle se sent diminuée, vulnérable et impuissante
devant l’énorme machine des soins. Les valeurs auxquelles elle croyait sont bousculées; comment donner un sens à sa
vie lorsque confrontée à une nouvelle situation de santé…« Comment vais-je y arriver ? » se demandent plusieurs
personnes malades. Quel est le sens de ma vie ? Quelles sont les forces qui me font vivre ? Oui, la personne malade vit
beaucoup de bouleversements dans son corps blessé. Rappelons-nous que la personne malade est plus grande que la
maladie et qu’elle a besoin d’être vue et considérée comme une personne avant tout.

Nous croyons que tous les acteurs du réseau de la santé qui travaillent dans cette reconnaissance de la personne malade
contribuent à l’humanisation des soins de santé au Québec.
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